
Aperçu de la diversité au Ministère« J’ai beaucoup de chance d’avoir grandi à cet 
endroit : l’air marin, les grands espaces, la présence 
de la famille et des amis et le sentiment de sécurité 
que cela apporte, les nombreux cousins avec lesquels 
jouer et le fait de pouvoir entrer chez les voisins sans 
frapper. »

La vie dans une ville de 20 millions d’habitants est 
peut-être bien différente de celle d’un hameau de 
Terre-Neuve-et-Labrador, mais Lynn a été heureuse 
de constater que le repas traditionnel de Noël au 
Mexique comprend la morue salée, une spécialité 
de sa province.

« Je suis frère de représenter mon pays et toujours 
heureuse de répondre à la question “D’où venez- 
vous?” Je peux ainsi décrire le petit coin de paradis 
que nous appelons Terre-Neuve-et-Labrador. »

Les îles représentent aussi la terre natale de Christine 
Sutton, consule et gestionnaire des finances et des 
ressources humaines du consulat général du Canada 
à New York. Christine a grandi à Rice Point, à 
l’Ile-du-Prince-Edouard — d’où l’on peut voir les 
pêcheurs remonter les casiers à homards dans le 
détroit de Northumberland — puis a vécu aux Iles- 
de-la-Madeleine, un archipel unique dans le golfe 
du Saint-Laurent.

« J’ai reçu une éducation qui m’incite à venir en 
aide aux autres rapidement, que ce soit à la suite 
d’un ouragan, d’un tremblement de terre ou d’un 
écrasement d’avion, souligne-t-elle. Je suis en route 
dès qu’il le faut, pour essayer d’aider de quelque 
façon que ce soit. »

Bev Young, qui est gestionnaire principale de pro­
gramme aux affaires circumpolaires, est originaire 
du Nord canadien. Elle a grandi à Cape Dorset 
et à Iqaluit, au Nunavut, où les liens personnels 
sont essentiels lorsque l’on vit dans ce territoire. 
Avec une population d’environ 30 000 habitants, 
le Nunavut correspond à une petite ville étendue 
sur un cinquième de la superficie du Canada. « On 
cherche toujours à tisser des liens avec les gens, puis­
que ce sont les mêmes personnes que l’on rencontre 
constamment. Ces liens me permettent aussi de bien 
comprendre la région de l’Arctique et d’y représenter 
les intérêts du Canada », précise Bev.

Son expérience, comme celle de plusieurs autres 
employés, met en valeur le grand avantage que 
possède notre ministère et celui que nous avons 
comme Canadiens : un accès direct à des points de 
vue uniques et nombreux qui enrichissent notre vie 
professionnelle et personnelle.
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